Réflexion sur 2Co 4, 14

« Sachant que celui qui a ressuscité le Seigneur Jésus nous ressuscitera aussi avec Jésus, 
et nous fera paraître avec vous en sa présence ».

Ce verset de l’Écriture est précédé par : « Or, nous portons ce trésor dans des vases de terre, afin que cette grande puissance soit attribuée à Dieu, et non pas à nous. Nous sommes pressés de toute manière, mais non réduits à l'extrémité ; dans la détresse, mais non dans le désespoir ; persécutés, mais non abandonnés ; abattus, mais non perdus ; portant toujours avec nous dans notre corps la mort de Jésus, afin que la vie de Jésus soit aussi manifestée dans notre corps. Car nous qui vivons, nous sommes sans cesse livrés à la mort à cause de Jésus, afin que la vie de Jésus soit aussi manifestée dans notre chair mortelle. Ainsi la mort agit en nous, et la vie agit en vous. Et, comme nous avons le même esprit de foi qui est exprimé dans cette parole de l'Écriture: J'ai cru, c'est pourquoi j'ai parlé ! Nous aussi nous croyons, et c'est pour cela que nous parlons » (v. 7-13). 

La Parole de Dieu met l’accent sur l’union avec le Christ crucifié et sur notre soumission constante à la mort du Christ. Cela signifie renoncer à notre propre volonté, même dans les petites choses, devant la face de Dieu, c’est-à-dire être conscient que Dieu me voit et que j’effectue cette petite chose par amour pour Lui. 

Le verset suivant, le verset 14, sera récité pendant deux semaines. Par la résurrection du Christ, nous recevons une vie nouvelle. Nous lisons ensuite : « C'est pourquoi nous ne perdons pas courage. Et lors même que notre homme extérieur se détruit, notre homme intérieur se renouvelle de jour en jour. Car nos légères afflictions du moment présent produisent pour nous, au delà de toute mesure, un poids éternel de gloire, parce que nous regardons, non point aux choses visibles, mais à celles qui sont invisibles; car les choses visibles sont passagères, et les invisibles sont éternelles » (v. 16-18). 
Notre regard doit être fixé vers le haut, vers la gloire éternelle à venir, et nous devons être conscients que la tribulation et la souffrance que nous subissons ne sont que brèves. 

Au verset 14, il nous est dit que nous savons, c’est-à-dire que nous sommes à la fois profondément convaincus et absolument certains, que Celui qui a ressuscité le Seigneur Jésus nous ressuscitera aussi avec Jésus. La mort n’est pas la fin pour nous, mais une transition vers une nouvelle vie. Nous devons donc nous souvenir de l’appel de Jésus à tirer le meilleur parti du temps que nous avons ici, car nous ne vivrons ce jour qu’une fois et il ne reviendra jamais. Nous devons utiliser ce temps afin de gagner des trésors éternels que les voleurs ne déterreront pas et que la rouille ne corrompra pas. Ce sont des œuvres de foi – un peu d’abnégation, s’humilier, louer quelqu’un d’autre, un acte de foi associé à la repentance ou à la demande d’aide ou à l’action de grâce, même pour ce que nous ne comprenons pas encore. Ces petites choses ne sont pas vraiment de petites choses, car grâce à elles nous obtenons de grands trésors au ciel. Nous devons donc vivre par la foi. Nous devons nous attendre à ce que notre corps physique soit transformé, tout comme le corps de Jésus a été transformé spirituellement après la résurrection. Il n’est plus soumis à la loi de la matière, mais seulement à la loi de l’Esprit. Notre esprit et notre âme continueront de vivre après le moment de notre mort physique. Nous nous retrouverons immédiatement devant la face de Dieu. Il est donc nécessaire que même à ce stade de notre vie, nous nous efforcions d’être devant la face de Dieu, surtout dans nos prières. Cela signifie que lorsque je prie, je dois être conscients que Dieu me voit, me connaît, m’aime, et que je Lui parle honnêtement, tel que je suis, et que je ne Lui cache rien. Et lorsque je me tiens dans cette conscience et que je Lui parle, Dieu tourne Son visage vers moi. Le seul problème est qu’à cause de ma distraction, je détourne bientôt mon regard spirituel, c’est-à-dire mon visage spirituel, et je m’occupe à nouveau de vanités, sans m’en rendre immédiatement compte. Par conséquent, la prière est aussi une lutte contre la distraction, et nous devons revenir encore et encore dans la présence de Dieu. 

Nous devons marcher devant la face de Dieu, même pendant la journée. Quand un problème surgit, arrêtons-nous un instant, prenons conscience que Dieu nous voit et tournons-nous vers Lui pendant un instant, afin de recevoir de la lumière et de l’aide. Dieu permet certains problèmes, c’est-à-dire des croix, pendant la journée parce que nos yeux et notre cœur sont fixés uniquement sur les préoccupations terrestres et que nous oublions Dieu. Rappelons-nous donc la devise qui fait aussi partie de la prière de la Sainte Messe : « Élevez votre cœur ! ». Nous devons élever nos cœurs vers le Seigneur !
